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Alors que le scandale lié à la fraude aux Žmissions par la firme Volkswagen a placé sur le devant de la 
scène politico-médiatique des condamnations sans nuance, non seulement du diesel mais plus 
largement de lÕautomobile dans son ensemble – des industriels à sa place dans la société – la note 
remise par les universitaires Mathieu Flonneau et Jean-Pierre Orfeuil au think-tank politique Fondapol 
fait le point sur les critiques formulées à l’encontre de l’automobile en France.  
Le manichŽisme y est de mise entre des transports collectifs parŽs de vertus et une automobile 
coupable de nuisances, nous disent les auteurs ; or la parole autorisŽe dominante, et son reflet dans les 
politiques publiques, est en dŽcalage total avec la part modale de la voiture dans la rŽalitŽ 
gŽographique et sociale, et ignore son potentiel de vecteur des nouvelles mobilitŽs. 
Les auteurs proposent d•s lors une approche globale des mobilitŽs et des syst•mes de transports, 
notamment ˆ travers une logique de cožts et de bŽnŽfices privŽs et sociaux, soulignant la place et 
lÕutilitŽ rŽelle de lÕautomobile en France – notamment pour lÕemployabilitŽ et les Žchanges 
Žconomiques – tout en rappelant quÕil nÕy a pas lˆ de spŽcificitŽ nationale. Ils remettent Žgalement en 
perspective historique les effets nŽgatifs (insŽcuritŽ, et surtout pollutions) de lÕautomobile, qui 
devraient êtres mesurés rationnellement, en valeurs monétaires, sans ignorer la dégradation de 
l’imaginaire automobile, auquel devrait succŽder la convivialitŽ des usages collectifs et collaboratifs. 
Cette journŽe sera donc lÕoccasion de confronter lÕŽtat du dŽbat public sur lÕautomobile, les politiques 
publiques, de rŽglementations, et les solutions techniques et Žconomiques, qui semblent souvent 
pensées par les habitants du centre des grandes agglomérations, et pour eux, aux innovations pouvant 
conduire à des solutions en matière de mobilités durables, économiquement efficaces, mais aussi 
socialement (et territorialement) inclusives.  
Nous aurons à cœur d’interroger les auteurs sur les points essentiels, et éventuellement faiblesses et 
angles morts de leurs analyses, méthodologiesÉ  et de certains parti-pris.   
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